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Quelques chiffres


Parmi les élèves de première générale et technologique, moins de 10% ont choisi la spécialité numérique et sciences informatiques (contre 25% en moyenne pour l’ensemble des spécialités), et moitié moins parmi les élèves de terminale (source).


Par ailleurs, 92% (chiffres 2018) des 12-18 ans possèdent un smartphone, aussi ce journal va-t-il développer les points abordés dans ce journal et du projet sur lequel il a débouché.

Programmer avec son smartphone


Pourtant incomparablement plus puissant que les ordinateurs avec lesquels beaucoup d'entre nous ont connus leurs premiers émois numériques… et parfois digitaux (ceux qui ont fait leurs premières armes avec le Sinclair ZX81 et son clavier à membrane comprendront), s'adonner à la programmation est loin d'être facile avec un smartphone, même en dehors de toute considération concernant leur praticité pour cette tâche.


Replit apporte une réponse, à la fois assez complète et facilement accessible, en proposant un EDI sous la forme d'une application mobile, pour Android et pour iOS, mais également de service web, donc accessible avec un ordinateur personnel.


Il est néanmoins nécessaire de posséder un compte (gratuit) pour accéder aux fonctionnalités d'édition, mais, concernant l'utilisation de l'application mobile ou web sur smartphone, on peut utiliser le même compte que celui qui est (hélas) généralement requis pour l'utilisation d'un dispositif Android ou iOS.

Programmer pour son smartphone


Replit donne accès à de nombreux langages qui, pour la plupart, ne permettent que de manipuler, de base, une interface texte, donc non adaptée aux smartphones.


Pour Python, on dispose certes de Tkinter et d'autres bibliothèques graphiques, mais les conditions dans lesquelles  s'affichent les interfaces graphiques qui en résultent les rendent difficilement utilisables avec un smartphone.


Replit permet également de programmer avec le trio HTML/CSS/JS, ce qui permet d'obtenir des interfaces nettement plus adaptées aux smartphones, mais JS comme langage d'apprentissage de la programmation est loin de faire consensus.


La réponse apportée par le toolkit Atlas consiste à s'appuyer sur HTML/CSS, mais d'utiliser Python pour la programmation. Utiliser le toolkit Atlas revient à développer une application web, donc avec une interface utilisable avec smartphone, mais sans avoir à utiliser JS, ni à se préoccuper de l'infrastructure logicielle et matérielle généralement associée aux applications web.

Programmer pour son smartphone (bis)


La démocratisation des smartphones et de l'informatique en général doit beaucoup aux interfaces graphiques, mais aussi à la généralisation de la mise en réseau des appareils, qui permet notamment à leurs utilisateurs d'interagir entre eux. Cependant, les fonctionnalités réseaux ne sont guère accessibles aux débutants, de par les concepts à maîtriser mais également des bibliothèques logicielles à manipuler, quelque soit le langage considéré.


Avec le toolkit Atlas, la gestion des interfaces est réalisée au sein d'un programme qui fait également office de backend. Toutes les actions requises par des évènements occurrant dans une session peuvent ainsi facilement être répercutées sur toutes les autres sessions, et ce de manière totalement transparente.

Replit


Replit est quasiment indispensable dans un premier temps, car, en permettant l'exécution des programmes Python sans avoir à installer l'interpréteur correspondant, il permet d'entrer dans le vif du sujet en quelques clics.


Pyodide pourrait être une solution de remplacement à terme, malheureusement inenvisageable dans l'immédiat à cause de cette limitation.


Il y a aussi Termux (Android) et iSH (iOS) qui permettent d'installer un interpréteur Python directement sur le smartphone/la tablette et ainsi de se passer de Replit pour l'exécution des programmes.


À noter que Termux/iSH disposent de git et permettent ainsi de jongler entre ordinateurs personnels et smartphones/tablettes en s'appuyant sur les forges logicielles.

Zelbinium


Zelbinium n'est pas un énième site d'apprentissage de la programmation. Son but est de donner accès à des applications ayant la particularité d'être utilisables avec un smartphone, avec tous les outils permettant en quelque sorte de "démonter" ces applications pour en comprendre le fonctionnement, comme l'on démonterait un quelconque appareil dans le même but.


Le site est pour le moment pensé pour être introduit dans le cadre d'un atelier. Le rôle des intervenants de ces ateliers ne serait pas d'expliquer le fonctionnement des applications, mais d'indiquer aux participants où et comment trouver les ressources nécessaires à la compréhension de ce fonctionnement, de manière à ce qu'ils puissent ultérieurement progresser dans l'apprentissage de la programmation de manière autonome.

Autres considérations


En parallèle du site lui-même, le code source des applications présentes sur le site est regroupé à l'adresse https://github.com/epeios-q37/zelbinium, et le "code source" du site web à l'adresse https://github.com/epeios-q37/zelbinium-docs, ceci afin d'en faciliter la réutilisation et éventuellement les contributions.


Pour le code source des applications, la licence est MIT, pas trop contraignante concernant la réutilisation de ce code tout en étant compatible avec la licence des programmes qui ne sont pas une création originale pour le projet.


Concernant les fichiers du site web, le choix de la licence fait encore l'objet d'une réflexion. Une licence trop permissive facilite la réutilisation, mais peut rebuter les éventuels contributeurs qui pourraient craindre un "pillage" de leurs contributions par des structures commerciales sans scrupules. Une licence trop restrictive, à l'inverse, peut rassurer les contributeurs sur ce point, mais freiner la réutilisation…


Zelbinium et les réseaux sociaux


Les réseaux sociaux occupent un partie importante du temps que les jeunes passent sur leur smartphone, mais ils sont hélas également l'objet de dérives à l'origine d'évènements dramatiques, comme nous le rappelle régulièrement l'actualité.


En rendant la programmation plus attrayante et accessibles sur smartphone, les jeunes consacreront peut-être moins de temps aux réseaux sociaux au profit d'activités de programmation.


Cependant, il est illusoire, voire préjudiciable, de vouloir les détourner complètement des réseaux sociaux, vu la part qu'ont pris ces derniers dans leurs interactions sociales. Aussi est-il important de relever qu'avec Replit, ou les forges logicielles, il est possible d'utiliser les réseaux sociaux pour partager ses réalisations et en discuter.


Par ailleurs, le toolkit Atlas facilite la création d'applications permettant à plusieurs personnes d'interagir, chacun avec son propre smartphone, auxquelles on accède grâce à un simple lien aisément partageable via les réseaux sociaux.


Ainsi, une des ambition de Zelbinium, outre de leurs offrir de nouvelles perspectives quant à leur avenir professionnel, est d'assainir les échanges des jeunes sur les réseaux sociaux en faisant de la programmation un des sujets de leurs conversations.
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